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VIE DE L'ASSOCIATION 

L'ASSEMBLEE GENERALE DU 20 MARS 1963 

C'est de nouveau à l'Ecole des langues orientales vivantes, 2, rue de 
Lille, que s'est tenue cette année l'Assemblée générale de notre Association. 
Précédée du traditionnel dîner froid dans la Bibliothèque, la séance fut 
ouverte à 21 heures devant quatre-vingt personnes environ par le rapport 
moral de M. Henriot Marty, Président de l'A.B.F. En l'absence de M. Marty 
souffrant, ce rapport fut lu par Mlle Chaumié, Vice-Présidente. Suivirent le 
compte-rendu financier par Mlle Dollfus et les rapports annuels des sections 
des bibliothèques-musées des arts du spectacle, des petites et moyennes 
bibliothèques et du Groupe de Lorraine. 

En remplacement de M. de Surirey de Saint-Rémy dont le mandat était 
arrivé à expiration, c'est Mme Aline Puget, Professeur à l'Ecole des biblio­
thécaires de la rue d'Assas, qui fut, pour trois ans, élue Vice-Présidente. Elle 
obtint 137 voix sur 142 votants (4 voix à Mme Lévine, 1 bulletin blanc). 

La soirée se termina par un exposé de M. Roger Pierrot, Conservateur 
à la Bibliothèque nationale, qui évoqua ses impressions d'un séjour récent 
aux Etats-Unis, où il était allé étudier principalement les problèmes de 
multigraphie. 

Nous publions ci-après le texte des différents rapports présentés à cette 
Assemblée générale. 

RAPPORT DU PRESIDENT 

Mes chers collègues, 

Comme chaque année, votre Assemblée générale, ainsi que vous l'indi­
quait l'ordre du jour, doit comporter trois parties. 

Le traditionnel dîner froid auquel un certain nombre d'entre vous ont 
bien voulu participer et qui crée l'atmosphère l'ambiance si agréable dans 
laquelle s'ouvre désormais ces réunions, grâce au dévouement de celles qui 
veulent bien mettre à notre disposition les locaux ad hoc et en assurer la 
préparation et l'organisation. 

Aussi vous me permettrez, avant toutes choses de remercier très sincè­
rement en votre nom à toutes et à tous la Direction des Langues Orientales 
et tout spécialement Mme Meuvret, d'avoir bien voulu mettre à notre dispo­
sition cette salle, rendue si commode, pour des réunions de ce genre, 


